
Por t -Gen t i l10
Jeudi 8 Novembre 2018

Spécialisée dans des tra-
vaux pétroliers, cette entre-
prise gabonaise vient
d'installer, en son sein, un
collège des délégués du
personnel. 

LA société Ema-Group aprocédé, il y a peu, à l'ins-tallation officielle de soncollège des délégués dupersonnel qui joueront, defacto, le rôle de parte-naires sociaux. La cérémo-nie solennelle s'estdéroulée en présence dela directrice générale, Fa-tima Kebé Massolou, as-sistée du secrétairegénéral de la Confédéra-tion syndicale démocra-tique du travail (CSDT),Jean-Robert Bounzanga,et de l'inspecteur du Tra-vail, Jean-Félix Iboundzi-Ondo. Ce dernier a saisi cette oc-casion pour édifier les dé-légués fraîchement élussur leurs missions. « Tout
en vous félicitant pour
votre élection comme délé-
gués du personnel et parte-
naires sociaux, ayez à
l'esprit que le délégué du
personnel est l'interlocu-
teur de l'employeur. Il a

pour mission de présenter
à l'employeur toutes les ré-

clamations individuelles ou
collectives des agents. Allu-

sion faite à celles qui n'au-
raient pas été directement

satisfaites sur les condi-
tions de vie et de travail. Il

doit aussi veiller à l'appli-
cation des conventions col-
lectives, aux classifications
professionnelles et taux de
salaire. De même, il doit
également veiller à l'appli-
cation des prescriptions re-
latives à l'hygiène et à la
sécurité sociale de nos tra-
vailleurs...» a déclaré l'ins-pecteur du travail. Pour sa part, le secrétaireprovincial du CSDT a in-vité les nouveaux délé-gués du personnel à fairepreuve de responsabilitéet de sérieux dans l'exer-cice de leurs fonctionssyndicales : « Vous n'êtes
pas des va-t’en-en guerre,
mais des partenaires so-
ciaux. Faites-nous donc un
syndicalisme responsable
et non un syndicalisme ta-
pageur, qui ferait noyer
tous les efforts consentis à
ce jour par l’employeur. Le
salarié n'a pas que des
droits, il a aussi des de-
voirs», a-t-il rappelé.Au nom du personnel etde ses collègues déléguésdu personnel, Serge AlainMombo a promis qu'ils neménageront aucun effortpour mener à bien la mis-sion qui leur est ainsiconfiée. Toutefois, ils sol-licitent “une franche colla-
boration de la part de la
direction générale”.

Un collège des délégués du personnel à Ema-Group
Vie des entreprises 

SYM
Port-Gentil/Gabon 

LES taxis et autres trans-porteurs en commun exer-çant sur le périmètreurbain de la capitale éco-nomique font, depuisquelques jours déjà, l'objetd'une traque par les ser-vices de la municipalité. Illeur est reproché de tenterde se soustraire du paie-ment de leur numéro deportière. Alors même quel'acquittement de cette re-devance constitue, argue-t-on, l'une des sources
financières importantespour l'hôtel de ville local,au titre de ses recettes pro-pres.Il n'en fallait pas plus pourque le premier magistratde cette ville, Bernard Ape-

rano, tenant compte de lasituation économique peureluisante du moment,monte au créneau. Tapantdu poing sur la table et en-joignant l'ordre d'arraison-ner les taxis et autres
transporteurs en communqui ne sont pas toujours enrègle. En dépit des multi-ples sursis à eux accordés. Pour tenter de contournerla décision de l'autoritémunicipale, quelques

transporteurs en communont choisi certaines heurespour circuler. Générale-ment la nuit. C'est-à-dire lemoment où les agentscontrôleurs de la mairie nesont plus en service. 

Mais durant la journée, lapolice municipale veille augrain et place systémati-quement en fourrière lestaxis des indélicats. His-toire de les contraindre às'acquitter de leurs taxes. Il faut dire que chaqueannée, c'est le même scé-nario. Les transporteurs encommun de la capitale éco-nomique traînent souventles pieds lorsqu'il s'agitd'aller s'acquitter de leurstaxes à la mairie. Ils pren-nent pour prétexte que letransport en commun àPort-Gentil n'est plus assezrentable, du fait du ma-rasme économique actuel...

Les taxis sans numéro de portière à la fourrière
Transport en commun

RAD
Port-Gentil/Gabon

Des taxis immobilisés pour absence 
de numéros de portière.
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La chasse aux taxis sans numéro 
est désormais lancée.
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UNE délégation de l’Orga-nisation non gouverne-mentale (Ong)
‘’L’Opération enfant de
Noël’’, conduite par lacoordinatrice nationale encharge de la mobilisationdes partenaires, Marie-Claire Mengue, vient deséjourner dans la capitaleéconomique. Objet de

cette visite : venir enappui aux églises du Ré-veil pour l’évangélisationdes enfants. A cette occasion, l'inter-vention de Marie-ClaireMengue s'est voulue laco-nique. Résumant simple-ment le bien-fondéd'évangéliser des enfants,maillons vulnérables de lasociété. « Dans Marc 10 –
versets 6 à 13 –, et dans Ro-
mains 15 (versets 20 et
21), vous trouverez les rai-
sons qui incitent à évangé-
liser les enfants. L’ambition

de notre Ong est d’aller
vers ceux qui n’ont pas en-

core appréhendé l’évangile
et découvert ses bienfaits.

Les valeurs de l'Opération
enfant de Noël sont, en
effet, la prière, le plan stra-
tégique, sans oublier le
projet qui se fait obligatoi-
rement avec l’église locale,
dans l’optique de sa crois-
sance. J'ose croire que le
coordinateur provincial, le
prophète Chéri Bédel
Yembi, veillera scrupuleu-
sement à la bonne marche
de l'Ong ici à Port-Gentil en
particulier, et dans la pro-
vince de l’Ogooué-Mari-
time en général», asouligné la coordinatrice

nationale de l'ONG.Avant de poursuivre : «
Notre souci est de partager
cette passion avec des en-
fants, pour faire d'eux des
disciples de la bonne pa-
role. Mais ne peuvent deve-
nir nos partenaires, dans
ce contexte précis, que les
églises locales, les organi-
sations et les groupes qui
s’associent avec nous dans
le souci premier de procla-
mer la bonne nouvelle de
Jésus-Christ, par des boîtes-
cadeaux et la littérature. »

Pour l'évangélisation des enfants
Vie des associations/ "L'Opération enfant de Noël’’

Jean-Paulin ALLOGO                                                             
Port-Gentil/Gabon

L'église du Réveil “Maranatha Vision” fait partie de
celles choisies pour évangéliser les enfants.
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Photo de famille entre les responsable d'Ema-Group et leurs partenaires sociaux.
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Les nouveaux délégués du personnel d'Ema-Group.
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Installation d'un membre du collège des délégués.
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